
         NOTE CONCEPTUELLE 

Élément constitutif sur la coopération Sud-Sud et triangulaire1 
Coopération sud-sud et triangulaire : libérer le potentiel des partenariats horizontaux 
 
Contexte : 
La coopération sud-sud et triangulaire concerne la puissance du partage des connaissances, 
l’apprentissage mutuel, l’appropriation ainsi que la diversité des pratiques en matière de 
développement. C’est la raison pour laquelle elle représente l’une des questions principales qui sera 
discutée lors du quatrième Forum de haut niveau sur l’efficacité de l’aide (FHN-4) à Busan en Corée. Au 
cours des dernières années, de nombreux pays à revenu intermédiaire (PRI), - et, de plus en plus de pays 
à faible revenu et de pays donateurs-, ont participé à des « partenariats horizontaux » ou en ont 
élaborés pour trouver des solutions novatrices et flexibles afin de résoudre bon nombre de leurs 
problèmes de développement. Grâce à la coopération Sud-Sud et triangulaire, les décideurs, les 
praticiens et le milieu universitaire du Sud, découvrent le pouvoir du partage des connaissances, de 
l’utilisation des plates-formes émergentes et des nouvelles technologies, ainsi que de l’adaptation de 
solutions à leurs propres réalités. 
 
Comprenant les enjeux et les contraintes de capacité de nombreux pays en développement pour libérer 
le plein potentiel de la coopération sud-sud et triangulaire, cet Élément constitutif propose de : 

 promouvoir les bonnes pratiques et de renforcer les capacités au niveau des pays, visant à 
obtenir des résultats de développement durable, à éliminer la pauvreté, à réduire les inégalités 
et à lutter contre la faim ;  

 créer et utiliser des mécanismes existants pour encourager le transfert et l'adaptation des 
expériences de développement, en particulier du Brésil, de la Russie, de l’Inde, de la Chine et de 
l’Afrique du Sud (BRICS) et d'autres grands pays à revenu intermédiaire, à un plus grand nombre 
de partenaires. 

 
Cet Élément constitue un programme axé sur l'action qui repose sur l'idée selon laquelle de meilleurs 
résultats peuvent être obtenus lorsque les partenaires au développement participent à « des 
partenariats horizontaux»  à long terme, fondés sur l'équité, la confiance et l’avantage réciproque.  
 
Engagements : 
Les membres de cet Élément constitutif s'engageront à mettre en œuvre les activités concrètes 
suivantes après Busan, s’appuyant sur un cadre de « responsabilités communes mais différenciées » : 
i) la conception d'un ensemble de directives relatives à la coopération Sud-Sud et triangulaire pour un 
développement efficace ; 
ii) l’élaboration de plans qui permettent aux partenaires du Sud de participer efficacement à la 
coopération Sud-Sud et triangulaire ; 
iii) la stimulation de forces complémentaires parmi les partenaires au développement du Sud et du 
Nord ; 
iv) l’établissement du partage des connaissances pour mieux comprendre, apprendre et adapter les 
expériences de développement réussies de pays en développement ; et, 
v) la conception d'un cadre d'évaluation concernant la contribution de la coopération Sud-Sud et 
triangulaire aux objectifs mondiaux pour le développement.  

 
 



Partisans : 
Le Bangladesh, le Chili, la Colombie, le Salvador, l’Allemagne, le Ghana, l’Honduras, l’Indonésie, le Japon, 
la Corée, le Mexique, l’Espagne, l’Union européenne, la Banque asiatique de développement, le 
Secrétariat de la Communauté des Caraïbes, la Banque interaméricaine de développement, la 
Francophonie, l’Organisation des États américains, le Nouveau partenariat pour le développement de 
l’Afrique, le Forum des îles du Pacifique, l’Organisation panaméricaine de la santé, le Programme des 
Nations unies pour le développement, la Banque mondiale. 
 
Personnes à contacter :  
Juanita Olarte Suescún  
E-mail : juanita.olarte@accionsocial.gov.co  
Ana Cristancho Rocha  
E-mail : ana.cristrancho@cancilleria.gov.co 
 
                                                             
1 Toutes les informations présentées dans cette note conceptuelle datent du 8 novembre 2011. D’autres révisions sont 
possibles. Les versions finales seront distribuées au cours des séances correspondantes pendant le Quatrième Forum de haut 
niveau sur l’efficacité de l’aide à Busan en Corée. 


